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Tu prends soin de la terre, tu l’abreuves; tu la combles de richesses, 
Ta rivière au ciel déborde; tu prépares les grains.  
 
Et voici comment tu prépares la terre; champs trempés, sillons égalisés,  
douceur de la pluie; tu bénis tout ce qui pousse.  
 
Tu couronnes l’année de bienfaits;là où tu passes ruisselle l’abondance, 
les pacages du désert ruissellent. 
 
Les collines se ceignent de joie;les prés se parent de troupeaux,  
Les vallées se drapent de blé.  Tout crie et chante de joie.  

               Psaume 64, 10-14 1 
 
Nous sommes saisis de stupeur devant la bonté de notre Créateur qui a doté la Terre de la 
capacité de produire la vie en abondance pour le genre humain et pour toutes les espèces 
non humaines. 
 
Notre foi nous permet d’entrevoir une économie durable où tout le monde ait part aux dons 
du Créateur que sont une eau pure, des aliments nourrissants, un logement adéquat et la 
possibilité de s’entraider, d’exercer un travail créateur et d’approfondir sa vie spirituelle.  
 
Nous croyons qu’il est possible de transformer nos systèmes économiques pour instituer 
une économie durable et juste pour tout le monde, en vivant { l’intérieur des limites 
biophysiques de la Terre. 
 
Nous nous inquiétons de ce que l’évolution climatique provoquée par l’humanité cause 
aujourd’hui des orages, des inondations, des canicules et des sécheresses plus dangereuses 
et accélère la disparition de la glace polaire. Nous pleurons les 300 000 personnes qui 
perdent la vie chaque année { cause de l’évolution du climat.  
 
Nous avons entendu les appels de nos partenaires œcuméniques en Afrique, en Asie 
Pacifique et en Amérique latine qui nous demandent de prendre nos responsabilités face à 
l’immense dette écologique que nous avons contractée dans le Nord global { l’endroit des 
peuples du Sud global et { l’égard de la Terre en nous appropriant la richesse de la nature, 
dont notamment la capacité d’absorption du carbone de la planète.  
 
Nous reconnaissons notre complicité avec un système économique qui prône 
l’accumulation de l’argent et des biens matériels au détriment du bien-être des êtres 
humains et des écosystèmes qui préservent la vie. En tant qu’institutions, les églises et les 
communautés croyantes lancent pour leurs membres des programmes de sensibilisation à 
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 La traduction proposée ici s’inspire du Psautier de Gélineau qui se base sur la numérotation hébraïque. 

Pour les bibles qui se fondent sur la numérotation grecque, la référence est au Psaume 65, 9-13.  
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l’évolution du climat et d’éducation { des pratiques innovantes qui permettent aux églises, 
aux familles et aux individus de réduire leur empreinte de carbone. 
 
Comme société, nous devons continuer de faire davantage. Les scientifiques nous 
avertissent que si nous ne réduisons pas de manière importante nos émissions de gaz à effet 
de serre, nous risquons de provoquer des changements climatiques extrêmement 
dangereux qui pourraient: 

 déplacer des millions de personnes en inondant les zones côtières; 
 priver d’eau des centaines de millions de personnes { cause des sécheresses et de la 

disparition des glaciers; et 
 entraîner l’extinction de 15% { 40% des espèces végétales et animales de la Terre. 

 
Nous avons entendu les mises en garde de nos sœurs et frères inuit, Premiers nations et 
Métis qui attestent les changements qui se produisent déjà au Canada nordique, où les 
températures augmentent plus vite que la moyenne planétaire, ce qui met en danger leur 
culture et leur subsistance.  
 
Nous sommes particulièrement inquiets { l’idée du changement climatique irréversible que 
provoquerait la fonte de la glace arctique et du pergélisol, ce qui libérerait des milliards de 
tonnes de méthane, gaz à effet de serre beaucoup plus puissant que le dioxyde de carbone et 
qui ne peut que menacer la vie humaine et non humaine sur la Terre.  
 
Nous sommes inquiets de constater que l’accord de Copenhague de 2009, confirmé { la 
conférence de l’ONU tenue { Cancún sur les changements climatiques, ne parle que de 
réduction volontaire des émissions dans les pays industriels, au lieu des réductions 
légalement contraignantes négociées en vertu du Protocole de Kyoto en 1997. Même si on 
procédait à ces coupures volontaires, les températures mondiales augmenteraient de 2,5 à 5 
degrés Celsius de plus qu’{ l’époque préindustrielle. Or les scientifiques nous disent que 
même un réchauffement de 2 degrés pourrait être extrêmement préjudiciable à la vie sur 
notre planète. 
 
Pour espérer maintenir la hausse de la température du globe en deçà de 1,5 degré Celsius, 
les émissions des pays industriels doivent redescendre d’ici 2020 { des niveaux de 40% { 
50% inférieurs à ceux de 1990.  
 
Nous sommes consternés de voir l’objectif adopté par le Canada { Copenhague car un 
niveau d’émissions en 2020 de 2,5% supérieur à celui de 1990 est absolument inadéquat. 
Nous remarquons avec inquiétude qu’Environnement Canada prévoit que les politiques 
actuelles feront que nos émissions seront en fait supérieures de 33% { ce qu’elles étaient 
en 1990.  
 
Les émissions des sables bitumineux représentent déjà 5% de nos émissions totales et on 
prévoit qu’elles atteindront 16% en 2020. Le pétrole récupérable dans les sables 
bitumineux contient assez de carbone pour faire augmenter de quelque 30 parties par 
million (ppm) la concentration de dioxyde de carbone dans l’atmosphère, alors qu’il s’agit 
aujourd’hui de ramener ces taux de concentration de 391 à 350 ppm. 
 
Nous faisons nôtre la conception du buen vivir (le bien-vivre) des peuples autochtones des 
Andes – c’est-à-dire d’une vie en harmonie avec le monde naturel et avec notre Créateur, qui  
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se fonde sur une économie assurant à chacun/e le nécessaire. Cette vision du monde a 
inspiré la Conférence des peuples du monde de Cochabamba (Bolivie) en 2010, sur 
l’évolution du climat et les droits de notre mère la Terre. 
 
Nous lançons un appel aux fidèles des églises membres de KAIROS et à toutes les personnes 
de bonne volonté afin qu’ils s’unissent { nous pour presser le gouvernement du Canada de 
défendre les trois objectifs suivants { la Conférence de l’ONU sur l’évolution du climat qui 
doit avoir lieu à Durban (Afrique du Sud) en novembre-décembre 2011: 
 

 Maintenir l’augmentation des températures mondiales { 1,5 degré au-dessus des 
niveaux préindustriels en renouvelant les engagements légalement contraignants du 
Protocole de Kyoto afin d’établir des réductions d’émissions adéquates pour la 
période commençant en 2012. 

 En réduisant d’ici 2020 nos propres émissions de 40% { 50% en deç{ des niveaux 
de 1990 afin de procéder à des restitutions pour la dette écologique que nous avons 
contractée { l’égard des populations du Sud global et de toute la communauté de la 
Terre. En guise de premier pas en ce sens, le Canada devrait tout de suite réorienter 
le 1,4 milliard $ en subventions fédérales versées aux industries des combustibles 
fossiles vers des programmes visant à promouvoir la conservation de l’énergie et le 
développement de formes d’énergie renouvelable. 

 En annulant la dette financière des pays du Sud global et en fournissant des fonds 
suffisants { des mesures d’adaptation et d’atténuation du climat par l’entremise d’un 
organisme des Nations Unies qui soit indépendant des Institutions financières 
internationales comme la Banque mondiale.  Ce serait une autre façon de 
rembourser notre dette écologique { l’endroit du Sud global. 

 
Nous nous laissons guider par l’Écriture qui proclame une bonne nouvelle pour les pauvres, 
le repos du sabbat pour la terre et la rémission des dettes pour le Jubilé, message que Jésus 
a fait sien dans la synagogue de Nazareth. (Luc 4, 16-22) 
 
Tel est notre espoir pour Durban, et pour le monde. 
 
Pour une information plus approfondie, veuillez vous reporter { l’analyse stratégique de 
KAIROS intitulée Durban, dernier espoir pour le monde d’éviter le désastre climatique? 
 
 

 
KAIROS est un projet commun à onze Églises et organisations religieuses 
canadiennes, et voué à la justice écologique et aux droits de la personne. 
 
KAIROS: Initiatives œcuméniques canadiennes pour la justice 
310 Dupont Street, Suite 200, Toronto ON M5R 1V9 
416-463-5312  1-877-403-8933  
www.kairoscanada.org 
 

http://www.kairoscanada.org/wp-content/uploads/2011/10/PBP28-Durban-FRA1.pdf

